Décembre 2009 – Prépa IEP – « A. Pautet »
REALISER UNE FICHE DE LECTURE SUR UN OU PLUSIEURS OUVRAGES 
1-CHOISIR LE BON OUVRAGE

1.1) La bonne collection : 
► Aujourd’hui pour des logiques éditoriales des dizaines de synthèse inondent le marché mais sont de qualité inégale, non que les auteurs soient mauvais mais que des contraintes de temps, d’édition (limitation du nombre de pages, logique marketing) ne leur permettent pas de produire l’ouvrage qu’ils souhaitent forcément. Par exemple, éditer un livre à peine quatre mois après que les thèmes de concours soient connus laisse peu d’espoir sur la qualité d’un manuel. 

► Pour l’histoire, des collections se détachent et fournissent des œuvres de qualité :

-la collection Seuil Histoire : une référence, généralement d’excellents universitaires mais souvent très dense et peu digeste. Dans le même registre la collection PUF n’édite que les « très grands » mais les parutions sont trop denses et complexes pour des futurs ou néo-étudiants.
-pour les œuvres majeures de la pensée historique, la collection Champ Flammarion est gage de qualité (F. Braudel, A. Corbin, par exemple). Vous trouvez aussi des essais intéressants dans cette collection, en histoire économique notamment.
-pour les biographies historiques, la collection Fayard est la meilleure.

-certaines collections spéciales prépa fournissent des manuels d’un usage assez simple et d’une qualité généralement sûre, même si souvent le contenu est peu digeste : collection « Prépa » chez Armand Colin, « Nouveaux continents » chez Nathan en géographie et géopolitique,…La liste ne peut être exhaustive tant elle est longue.
-tout est affaire de goût et de couleurs : vous serez plus ou moins sensible à telle ou telle collection, plus illustrée, plus attractive, plus maniable. Je ne peux vous aider à choisir mais, par ordre de préférence, vous pouvez aller voir les collections suivantes : les parutions d’Ellipses, souvent fort intéressantes ; les parutions des presses de Sciences Po, pour l’histoire contemporaine et immédiate ; les collections Carré Histoire chez Hachette et Colin Sup chez Colin sortent régulièrement des manuels actualisés sur des périodes assez larges de l’histoire. Je vous conseille néanmoins des collections plus digestes comme les collections « Cursus » ou « 128 » chez A.Colin. 
-Evitez le « que sais-je », absolument illisible et diversement réactualisé (un résumé des PUF généralement, avec des contraintes typographiques et éditoriales dramatiques). Mais ce n’est qu’un avis personnel.
► pour la culture générale, je vous conseille quatre collections de nature très différente.

- la première fait paraître des essais d’intellectuels souvent brillants et qui savent rester compréhensibles (sur le capitalisme, la mondialisation, la république, la démocratie). L’avantage est que le coût reste modique. La République des idées : au départ c’est un groupe de réflexion autour de l’historien P. Rosanvallon, qui édite des essais souvent extrêmement simples et intéressants.

-les Découverte Gallimard, très richement illustrés, souvent un travail de vulgarisation à partir d’une thèse, et sur des thèmes aussi divers qu’un courant pictural, l’histoire de l’électricité, un auteur classique ou un musicien rock…

-les Essentiels Milan, très peu chers, sur des idées politiques, des courants picturaux, musicaux, littéraires… Le tout à très bas coût.

-la collection Librio édite à moins de 3 euros des petits ouvrages sur des thèmes très généraux (histoire de la littérature, de la musique, de l’art). Peu attractifs (papier recyclé, peu d’illustrations) ils sont néanmoins faciles à lire et assez bien documentés. Aucune prétention scientifique par ailleurs.

1.2) Le bon auteur : 
► Vous devez impérativement vous renseigner sur la spécialité d’un auteur, sa période et son champ de recherches, son laboratoire de rattachement, son « pédigrée » (formation, actualité scientifique et participation à des revues scientifiques)… L’habit ne fait pas le moine, mais un auteur qui écrit sur un sujet voisin de sa thèse est plus légitime qu’un autre (référez-vous à la quatrième de couverture)… A votre niveau, les bons auteurs sont connus (ils sont presque tous rattachés à Sciences Po Paris):
-sur la 2°GM, privilégiez J.P. Azéma ou P.Grosser

-sur les relations internationales, l’histoire politique, partez de R. Rémond, G et S. Berstein, J.F. Sirinelli, M.Winock, J.P. Rioux.

-sur la décolonisation, B. Stora, B. Droz

-sur la géopolitique des Etats-Unis, J. Vaïsse, A. Kaspi

-sur la Chine, J.L. Domenach
-sur la Russie ou l’URSS, N.Werth
1.3) Le bon support : 

► Il faut savoir être astucieux. Les bons ouvrages récents ont tous une critique dans une revue scientifique (pensez à la Revue historique, à la revue d’Histoire moderne et contemporaine, au Mouvement social, à XXème siècle, aux Annales ESC et à la revue Sociétés et représentations pour une approche pluridisciplinaire). Vous pouvez aller voir à la fin dans les pages « critiques » ou « dernière parutions ». Un historien spécialiste commente et résume l’ouvrage en question : problématiques, aspects novateurs, limites et prolongements, réinsertion dans un champ de recherche plus large.
► Comme pour toute recherche il faut savoir commencer modestement ; avant de se lancer dans de grands auteurs, allez voir dans des dictionnaires spécialisés. Les plus utilisés sur le XXème siècle  sont les suivants : S. et G. BERSTEIN, Dictionnaire historique de la France contemporaine, Y.LACOSTE (dir), Dictionnaire de géopolitique, 1993, J.F.SIRINELLI (dir), Dictionnaire historique de la vie politique française au XXème siècle, 1995, M.VAISSE ( dir), Dictionnaire des relations internationales au XXème siècle..
2- LA FICHE PRATIQUE : FICHE SUR ŒUVRE OU FICHE THEMATIQUE
2.1) La fiche sur œuvre

Vous tirez d’un ouvrage trois catégories d’information qui peuvent vous servir à composer une dissertation :

-le contenu problématique, les idées essentielles

-les exemples marquants et transversaux, ceux qui peuvent vous servir sur plusieurs types de sujet à la fois.

-les citations clefs, les traits d’esprit et les formulations pertinentes qui peuvent vous permettre de sortir du lot. Il ne faut pas les accumuler forcément, mais bien les choisir (Rappelez-vous cette citation de Coluche, « la culture, c’est comme la confiture, moins on en a, plus on l’étale ».)

2.1.1) Lire et ficher attentivement l’introduction et la conclusion.

► Les auteurs ont été formés au « moule » de l’université ; toute leur argumentation repose sur une introduction problématisée, et une réponse dans la conclusion qui synthétise l’ensemble de leurs développements…

-soyez attentif à l’entrée en matière, qui expose souvent la pertinence du thème, réinsère l’ouvrage dans l’œuvre générale de son auteur et surtout dans le climat historiographique : qui en a déjà parlé ? Comment ? Qu’est-ce qui sera nouveau ? Souvent une « innovation » dépend de l’exploitation d’une nouvelle gamme d’archives, ou d’une nouvelle grille de lecture posée sur des archives déjà exploitées.

-l’auteur doit formuler un questionnement, une problématique, qu’il vous faut impérativement retenir.

-il évoque enfin le plan qu’il va suivre ensuite ; à vous de saisir l’occasion pour comprendre les ruptures essentielles, les dates capitales, les axes de réflexion à ne pas manquer.

► la conclusion reprend les principaux axes de la réflexion. Certains résument même en peu de lignes les idées essentielles de chacune des parties du sommaire. Profitez-en. 
2.1.2) Procéder par « intuition » plus que par « obligation »

► Par intuition il faut entendre la nécessité de se faire confiance car vous ne pouvez pas tout ficher. Il faut vous adapter au type d’ouvrage.

-si vous lisez un « manuel » il faut déjà savoir ce que vous pouvez y trouver. Quand vous voulez connaître des grandes ruptures et des problématiques clefs, il vaut mieux se référer à l’Introduction à l’histoire de notre temps de R.Rémond. Si vous voulez avoir une fiche sur un territoire ou une période en particulier, accumuler des connaissances, des dates essentielles, il est préférable de commencer par le Berstein / Sirinelli réédité à maintes reprises (en 4 tomes).

-si vous cherchez uniquement des « exemples », ne faites pas l’erreur de tout noter. Vous fixez le thème à traiter à l’aide du sommaire, lisez une première fois sans prendre de note puis lors d’une seconde lecture, vous choisissez l’exemple qui vous semble le plus pertinent à retenir. Pour ce faire, vous devez envisager les sujets sur lesquels il va vous permettre de réfléchir. Le bon exemple est celui qui peut servir sur plusieurs sujets. Soyez attentifs aux acteurs, aux dates, aux origines proches et lointaines, aux conséquences économiques, géopolitiques, …
-parfois pour trouver cet exemple il faut vous aider directement de l’index, qui renvoie aux pages essentielles. Par exemple, admettons le mot « démocratie », pages 11, 14, 18-22, 133 …. Vous pouvez en déduire que 5 pages sont consacrées sépcialement (pages 18, 19, 20, 21, 22) à la démocratie alors qu’aux autres pages, le mot ne fait qu’une brève apparition. 

2.2) La fiche thématique :

► Regardez dans les livres à votre disposition au CDI. Recensez ceux qui portent sur votre thème (un événement, un personnage, une période, un régime politique, une notion, une idéologie).

-Au brouillon, faite un tableau avec autant de colonnes que d’ouvrages retenus. 

-Faites plusieurs rubriques : pages lues, événements clefs et enjeux, citations, exemples, causes, conséquences.

-Recensez à l’aide du sommaire les pages qui renvoient à l’événement, au personnage.
-Pensez également à vous reporter à l’index, cela peut vous faire gagner du temps.
► Sachez hiérarchiser les ouvrages : on commence par des dictionnaires avant de se lancer dans des manuels ; et on finit par des ouvrages spécialisés. Souvent les dictionnaires terminent un article par une courte bibliographie (ainsi cela vous guide sur l’ouvrage spécialisé à consulter).
► pour avoir des illustrations, pour connaître les documents clefs sur l’événement ou le personnage, regardez dans un manuel de première ou de terminale, surtout les documents. Vous y trouvez aussi des citations d’acteurs historiques, vous pouvez confronter des points de vue, des doctrines, et donner ainsi corps à la théorie que vous avez lue précédemment.

3) LE PARTAGE DES TÂCHES ET LA CONFIANCE DANS L’AUTRE

► Jamais vous ne pourrez tout lire seul ; vous devez constituer des groupes de travail (le nombre d’or est 3) et vous partager les titres en fonction de vos goûts et possibilités. Il faut également être réaliste sur le temps que vous pouvez consacrer à votre travail. Vous n’êtes pas des concurrents directs, vos principaux « adversaires » sont en réalité :

-des élèves ou étudiants ayant suivi d’autres formations, lu d’autres livres, et surtout davantage pratiqué les exercices du concours. Ne fantasmez pas sur les « bons » et « mauvais » enseignants. Nous avons une part très relative dans votre réussite. Nous intervenons surtout sur la façon dont nous vous apprenons à travailler. Ce qui compte surtout, c’est votre capacité à prendre les bonnes informations auprès d’enseignants divers (par leur formation, leur âge, leur conception du métier…).
-vous-même : vous seul pouvez vous placer dans la situation de réussir ou d’échouer. Y aller en se disant « de toute façon ils sont bien meilleurs que moi » constitue un suicide intellectuel. Inversement jouer les surhommes (ou sur-femmes) ne vous sera d’aucune utilité. Par expérience, méfiez-vous de ceux et celles qui cherchent à vous impressionner, reviennent après l’épreuve sur ce qu’ils ont fait et critiquent ce que vous avez fait, ce ne sont pas les plus brillants ni les plus « dangereux ». Ils cherchent surtout à se rassurer eux-mêmes.

► en résumé, fidèle à la maxime socratique du « connais-toi toi-même », soyez conscients de vos lacunes comme de vos qualités. L’ambiance de « classe » de la formation doit vous permettre de trouver une émulation, une stimulation, et vous donner du courage pour rester accroché au wagon et travailler même quand vous avez envie de faire autre chose (ce qui arrive souvent). 
► cela implique de se connaître et de connaître ses partenaires :

-travaillez sur le thème qui vous intéresse.

-choisissez des gens « fiables », avec qui vous avez des affinités, que vous pouvez rencontrer régulièrement ou avec qui vous pouvez échanger par internet ou par téléphone. Quelqu’un aussi qui a une écriture lisible ou qui rend des fiches dactylographiées.
► Il faut collecter et mutualiser les travaux de tout le monde et se les échanger. Les étudiants de Normal’ Sup préparant l’agrég appellent ces fiches des « PQ » (je vous laisse juger de la pertinence de la métaphore). Ils les mettent à disposition des élèves de leur promotion (et uniquement eux). Je vous encourage à faire de même.

Pour ce faire il faut s’entendre sur une présentation à peu près homogène des fiches de lectures : 
-4 pages maximum

-titres en petites majuscules en rouge

-format arial taille 12

-citations entre guillemets et en violet

-exemples en bleu

-titre d’œuvres en italique. 

-insérer des schémas, croquis, documents courts.

4) Exercez-vous : 

► le but de l’exercice est de vous constituer un minimum de culture générale historique en vous plongeant dans des ouvrages importants et explorant divers champs de la recherche historique actuelle.

► fiches sur événement important.

-l’année 1945 dans le monde
-l’année 1953 dans le monde
-l’année 1956 dans le monde
-l’année 1958 en France

-l’année 1968 dans le monde

-l’année 1981 en France

-l’année 1989 dans le monde
-l’année 1991 dans le monde
► fiche idéologies, notions (qui ne recoupent pas un thème de votre programme)
-la République

-la démocratie

-le communisme au XXè siècle
-l’ultra-libéralisme
-l’Etat-providence

► fiche sur acteurs clefs.

-français : C. De Gaulle, F. Mitterrand, G. Pompidou, J. Delors

-européens : K. Adenauer, H. Kohl, W. Brandt, M.Thatcher

-mondiaux : J.F. Kennedy, S. Hussein, Y. Arafat, Y. Rabin, L.Brejnev, N.Khrouchtchev, M. Gorbatchev, Jean Paul II, A. Sadate, G.A. Nasser

► à partir du mois de mars, je vous donnerai un certain nombre de thèmes de synthèse et quelques ouvrages clefs de la pensée à connaître plus précisément ; pour l’instant il est beaucoup, beaucoup trop tôt… A cette occasion on verra comment organiser une fiche spécifique pour une question de synthèse.
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